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Édito

Joueurs, tout un programme plaisant dans ce titre ! Pourtant, le sujet de ce spec-
tacle aborde le conflit israélo-palestinien exploré à travers une histoire d’amitié 
et par le regard d’un jeune français en voyage dans ce territoire fractionné et en 
guerre. 

Où est le jeu ? Dans les jeux de construction-destruction, symbole des prota-
gonistes de cette zone de conflit. Et surtout dans la recherche des comédiens- 
auteurs-manipulateurs-scénographes de la compagnie Les Maladroits : ils jouent 
collectif pour un théâtre d’objets inventif et bricolé qui invite le spectateur à 
s’étonner, partager et réfléchir sur ce conflit contemporain qui n’en finit pas, sépa-
rant les êtres et morcelant les paysages. 

Après Frères et Camarades, Joueurs est le dernier volet d’une trilogie qui ques-
tionne l’engagement, les histoires dans l’Histoire et la fraternité. 

Emmanuelle Chesnel
Professeure
de lettres classiques

Sophie Vittecoq
Professeure
de lettres-histoire
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 « Comment, au contact de l’autre, peuvent naître  
 des aventures qui n’étaient pas envisagées ? » 

 

« Joueurs, c’est une histoire d’engagement qui trouve son origine dans la découverte du conflit israélo-palestinien.  
C’est une histoire d’amitié. C’est une histoire d’utopie mue par un désir de révolution. »

Extrait du dossier de création du spectacle Joueurs, compagnie Les Maladroits, 2021.

Lire cet extrait, ci-dessous, du dossier de création de la compagnie Les Maladroits ; expliquer les trois titres. 
Le titre provisoire de Joueurs était Partisans : que pensez-vous de cette évolution ?

 
 
 
 

« Le cycle a débuté avec Frères, création de 2016, dans laquelle deux petits-fils racontent le parcours de leur grand-
père pendant la guerre d’Espagne jusqu’à l’exil en France. Il s’est poursuivi avec Camarades, création de 2018, dans 
laquelle quatre hommes racontent le destin de Colette, une femme née au lendemain de la Seconde Guerre mondiale 
à Saint-Nazaire, qui deviendra féministe dans les années 1970. Il sera clôturé par Joueurs, une nouvelle histoire d’enga-
gement dans laquelle deux amis seront confrontés au conflit israélo-palestinien. »

Extrait du dossier de création du spectacle Joueurs, compagnie Les Maladroits, 2021.

On remarque que les titres sont au pluriel, qu’ils font appel à l’action collective, à la fraternité, au respect, 
au bien commun voire au communisme, au partage aussi.
Les pièces nous racontent trois grandes luttes de l’Histoire mondiale : un conflit dans l’Europe des années 
1930, une révolution sociale majeure, française et une guerre « mondiale » lointaine et proche à la fois. 
Tous ces éléments montrent un théâtre engagé où le collectif prime, où la réflexion sur la nature de l’enga-
gement politique s’impose, où la filiation et l’héritage se partagent.

En complément, pour présenter les personnages de la pièce, on peut donner aux élèves cet autre extrait 
de présentation.

« C’est l’histoire de deux amis, deux jeunes hommes engagés dans une lutte contemporaine. Ils appartiennent à notre 
génération : ils sont nés avant la chute du mur de Berlin sans toutefois en avoir de souvenirs. Enfants, ils se souviennent 
des grèves contre Juppé, des Casques bleus à Sarajevo et de la fin d’un espoir de paix avec l’assassinat d’Yitzhak 
Rabin. […] Ils ont connu l’arrivée d’Internet, la fin des cabines téléphoniques, la Coupe du monde 98, les attentats du  
11 septembre, les facs occupées. Ils ont cru au retour de Mai 68 durant plusieurs printemps. Ils ont connu l’explosion des 
vols low-cost, la liberté de s’envoler à l’autre bout du monde ou en free-party. Ils ont protesté contre le durcissement de 
politiques migratoires et la résurgence d’idées d’extrême droite. L’un s’appelle Thomas, l’autre Samuel. »

Extrait du dossier de création du spectacle Joueurs, compagnie Les Maladroits, 2021.

Avant de voir le spectacle, 
la représentation en appétit !
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Observer la vidéo (du début à 5 min) : https://vimeo.com/470905018. Repérer les comédiens en notant 
leurs noms, comprendre comment ils travaillent, analyser comment leur vidéo est construite.

Cette observation vise à se familiariser avec les comédiens et avec le va-et-vient de paroles qui s’enchaînent 
de l’un à l’autre. Chacun y a sa place et peut reprendre, modifier, compléter ce que l’autre a dit, comme 
dans un jeu coopératif de construction.

Créer une petite forme d’une minute en petits groupes pour présenter la compagnie Les Maladroits et la 
pièce Joueurs (objets, Israël-Palestine), en répartissant la parole de la même façon qu’eux. Présenter cette 
petite forme à la classe. 

 « L’objet est un partenaire, c’est un acteur-ice » 

Apporter en classe des jeux de construction et, en préalable aux activités de jeu et de manipulation, cher-
cher et lister (en groupes ou en classe entière) tous les mots, expressions, idées qu’on peut associer à ces jeux.
Cette exploration sémantique permet de poser des notions centrales du spectacle : enfance, invention, 
destruction, création, équilibre, challenge, le plus haut possible, concentration, solidité, fondations…

Jouer à un jeu de construction en petit groupe (de 3 à 5 joueurs). On peut jouer avec un jeu de construc-
tion existant (boîte de Meccano, de Lego, de Kapla, etc.) ou avec les objets des trousses. Le but est de 
construire donc aussi de modifier, détruire, transformer. Pendant la phase de jeu, il y a deux à quatre 
joueurs et un observateur qui enregistre (audio ou vidéo) le jeu. Les joueurs doivent obligatoirement parler 
pendant qu’ils jouent avec les objets : ils peuvent commenter, décrire ou raconter. On donne le droit de 
faire tomber, de modifier. La phase de jeu est minutée, de 3 à 5 minutes.
Ensuite, le groupe observe la vidéo ou écoute l’audio et remplit une fiche d’observation (donnée en 
annexe 2). Chaque groupe réfléchit à cette phase de jeu et l’analyse. 
En classe entière, on réfléchit à la possibilité de faire de ces petites phases de jeu des moments de théâtre.

Cette phase de jeu puis d’analyse met les élèves en situation de recherche grâce au jeu de construction. 
On ne leur donne pas de scénario mais des contraintes de temps, de lieu (la table de classe) et d’action 
(manipuler et parler). De ces contraintes vont naître des interactions, des événements, des débuts d’his-
toire. On recherche une spontanéité du jeu puis une analyse de cette première phase de jeu. L’observation 
de ce qui marche, ce qui plaît, le tri des gestes, idées, propositions, guide la deuxième phase de jeu.

–
Photographie du spectacle Joueurs.
© Les Maladroits

–

–
Photographie d’une séance de la création du spectacle Joueurs.
© Les Maladroits

–

https://vimeo.com/470905018
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Deuxième phase du jeu, avec le même groupe. Les élèves peuvent changer de rôle dans le groupe.  
On garde les mêmes contraintes de lieu, de temps et d’action. On ajoute deux consignes : réutiliser quelques 
éléments de la première phase et employer plusieurs fois l’expression « C’est à moi ! ».
Cette deuxième phase permet de continuer à jouer, tout en commençant à fixer des éléments et à cher-
cher des améliorations. On quitte la spontanéité de la première phase pour aller (modestement) vers une 
construction dramaturgique. L’expression « C’est à moi ! » est là pour créer une appropriation et sans doute 
des tensions pour commencer à aborder la notion de conflit, centrale dans le spectacle, en écho à cette 
complicité-confrontation des joueurs.
Pour conclure cette activité, on complète la fiche d’observation et on analyse en classe cette méthode de 
recherche par le jeu et l’objet. On peut aussi demander aux groupes de présenter un petit moment de leur jeu. 

Regarder, sans le son, deux minutes de la vidéo de présentation du spectacle (de 4 min 30 s à 6 min 30 s) : 
https://vimeo.com/470905018. Puis discuter collectivement des objets et éléments de travail repérés dans 
l’atelier. Dresser une liste de ces objets et matériaux.

Ces deux minutes de vidéo permettent d’observer une profusion d’objets et matériaux qui sont autant 
d’éléments de recherche et d’expérimentation pour la compagnie. Nombre de ces objets se retrouvent 
dans le spectacle. On voit aussi les recherches à partir de mots et d’idées notées sur des post-it, d’une 
collection de livres. Regarder la vidéo sans le son à ce moment du travail en classe permet d’affûter l’ob-
servation et de se centrer sur les objets et éléments à l’écran, qui dessinent déjà l’esthétique du spectacle 
et la méthode de travail de la compagnie : un bric-à-brac de jouets, d’objets, une accumulation de mots, 
d’idées, de paroles, et quatre comédiens chercheurs, bricoleurs, auteurs qui font leur chemin à partir de 
tous ces éléments.

–
Photographie du spectacle Joueurs.
© Les Maladroits

–

–
Photographie du spectacle Joueurs.

© Les Maladroits

–

https://vimeo.com/470905018
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 « Il nous semble nécessaire d’aborder la question  
 de la Palestine et d’Israël » 

« Joueurs, c’est une histoire d’engagement qui trouve son origine dans la découverte du conflit israélo-palestinien. […] 
Il s’agira de regarder notre génération en prise avec un conflit contemporain. Dans une société française où l’antisémi-
tisme et l’islamophobie sont grandissants, où l’on confond Arabe et musulman, sionisme et judaïsme […]. »

Extrait du dossier de création du spectacle Joueurs, compagnie Les Maladroits, 2021.

Dans cette troisième partie du dossier, les activités permettent aux élèves, par groupe, de comprendre 
le contexte géopolitique et historique du spectacle. Chacun propose ensuite une restitution visuelle à la 
classe. 

GÉOGRAPHIE DES ESPACES ISRAÉLO-PALESTINIENS

Lire les 6 premières vignettes de la page 208 de Chroniques de Jérusalem écrit par Guy Delisle 1. 
Que disent-elles sur la situation de la Cisjordanie ? 
Expliquer la différence faite entre la Cisjordanie et la Palestine. 
Sur la carte donnée en annexe 1 (agrandie en A3) : dessiner en rouge les frontières de la Palestine  
et d’Israël ; placer les villes rencontrées durant le spectacle : Tel-Aviv, Jérusalem, Bethléem, Hébron, 
Ramallah, Gaza, Naplouse. 
Compléter la carte avec des images, des notes, des matériaux collés sur et autour de la carte. La présenta-
tion de la carte est originale, esthétique. Elle permet de convoquer des éléments composites et évocateurs 
de ces pays.

Les élèves découvrent une région lointaine et pourtant si proche, sur les rives de la Méditerranée. Afin de se 
familiariser avec le territoire du récit, les élèves cherchent et choisissent des images de paysages naturels, 
urbains, ruraux mais aussi des visages, des tenues traditionnelles, des éléments naturels comme le sable du 
désert et des plages, les cultures dominantes comme l’olivier ou l’avocatier, etc. 
Afin de gagner du temps, le professeur propose un dossier d’images tirées du site www.alamyimages.fr/, 
dans lesquel les élèves puisent les éléments à coller sur leur carte. Afin de rechercher les visuels, on utilise 
les mots-clés suivants : le nom des villes données dans la consigne, le nom des pays, palestiniens, israéliens, 
mur de Gaza. 

À LA CROISÉE DES RELIGIONS : JÉRUSALEM

Lire les pages 13 et 22 des Chroniques de Jérusalem et donner les caractéristiques de la ville de Jérusalem 
présentées dans la bande dessinée.
Dans cette nouvelle activité, les élèves mesurent la place essentielle qu’occupe la ville de Jérusalem dans 
l’histoire des trois religions monothéistes que sont le judaïsme, le christianisme et l’islam, et par conséquent 
la place complexe qu’elle a dans le quotidien israélo-palestinien. 

1 Delisle Guy, Chroniques de Jérusalem, Paris, éditions Delcourt, coll. « Shampooing », 2011, 334 p.

http://www.alamyimages.fr/
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En s’appuyant sur la bande dessinée et le texte ci-dessous, imaginer la présentation d’un guide touristique 
sur chacun des quartiers de la ville à un groupe de visiteurs. Lire son texte à la classe, en illustrant éventuel-
lement le propos par un diaporama d’images des lieux. 

 

 

 

Jérusalem signifie en hébreu « ville de la paix ».  
Elle abrite de nombreux lieux saints pour les trois 
religions révélées : judaïsme, chrétienté et islam. 
C’est pour cela qu’on dit communément que c’est 
une ville trois fois sainte. 
La vieille ville, ceinte par des remparts, s’étend 
sur environ 1 km2 et se divise en quatre quartiers :  
le quartier musulman dans une grande partie nord-
est, le quartier chrétien au nord-ouest, le quartier 
arménien au sud-ouest et enfin le quartier juif au 
sud-est. 
Jérusalem est la capitale historique des Juifs depuis 
plus de 3 000 ans. En effet, la Torah évoque toujours 
le retour du peuple juif à Jérusalem où ils attendent 
l’arrivée du messie. Mais c’est aussi l’ancienne capi-
tale du royaume d’Israël du roi David et du royaume 
juif hasmonéen.
Pour les chrétiens, la ville de Jérusalem est citée dans 
la Bible. C’est aussi le théâtre de la Passion du Christ. 
Jésus s’y rend pour Pâques, il y est crucifié et il y res-
suscite. De nombreux lieux saints chrétiens sont éri-
gés par l’empereur romain Constantin et Jérusalem 
devient, au ive siècle, un lieu de pèlerinage essentiel 
pour la nouvelle religion chrétienne. 
Pour l’islam, Jérusalem est la troisième ville sainte 
après la Mecque et Médine. Elle représente l’aboutis-
sement de la spiritualité des musulmans.

Les principaux lieux saints des trois religions à  
Jérusalem sont : 
–  le Kotel, appelé aussi le mur des lamentations.  

Il est un vestige du temple d’Hérode. C’est le lieu 
de prière des Juifs. Il est adossé à l’esplanade des 
mosquées, au nord du quartier juif ;

–  l’esplanade des mosquées, située au sud-est du 
quartier musulman, et sur laquelle on trouve la 
mosquée Masjid-Al-Aqsa et le dôme du Rocher. 
Cet espace est revendiqué par les Juifs sous le nom 
de l’esplanade du temple. Le premier temple de  
Jérusalem y aurait été construit par le fils du roi 
David : Salomon ;

–  l’église du Saint Sépulcre au centre du quartier 
chrétien. C’est dans ce lieu saint que se trouve le 
tombeau du Christ ; 

–  la Via Dolorosa qui représente le chemin de la foi 
emprunté par les chrétiens ; 

–  le mont des oliviers qui est une colline à l’est de 
Jérusalem où se retrouvent également des lieux 
saints pour les trois religions révélées. On y trouve 
notamment l’église de l’Ascension pour les chré-
tiens et le cimetière juif.

L’HISTOIRE DU CONFLIT ENTRE ISRAËL ET LA PALESTINE

Le conflit entre Israël et la Palestine est une thématique du récit de la pièce mise en scène par la com-
pagnie Les Maladroits. C’est un conflit qui dure depuis de nombreuses décennies et qui a des impacts 
dans le monde entier. Cet espace géopolitique concentre tous les maux de notre monde contemporain : 
sécuritarisme, terrorisme, extrémisme religieux, radicalisation, colonisation, rejet de l’autre, xénophobie,  
la construction de mur, la lutte pour l’eau et les terres, etc. Même si tout le monde semble la connaître,  
il est difficile de la présenter « simplement » ; les élèves, même jeunes, doivent avoir quelques repères chro-
nologiques sur ce conflit. 
Un livre 2, Israël-Palestine. Une terre pour deux de Gérard Dhötel, peut être utilisé pour réaliser la consigne 
suivante.

Après avoir relevé, dans la page 302 des Chroniques de Jérusalem, les conflits entre Israël et Palestine, 
demander aux élèves de remplir une chronologie de ces conflits depuis 1947 en utilisant le site :  
www.frisechronos.fr/ 
Pour aller plus loin, il est possible, dans un travail pluridisciplinaire, de définir pour les différencier les mots 
suivants : judaïsme, sionisme et antisémitisme ; Arabe, musulman et islamophobie.

2 Dhötel Gérard, Israël-Palestine. Une terre pour deux, Paris, Actes Sud Junior, 2013, 144 p.

http://www.frisechronos.fr/
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 Activité finale de la partie « Avant » 

Par groupe de 4, préparer une saynète de théâtre d’objet pour la présenter à la classe. Elle utilise les 
contraintes suivantes : 
– choisir, dans l’annexe 3, quelques éléments et personnages ; 
– intégrer un jeu de construction comme objet participant à l’action ;
– associer tous les membres du groupe dans l’action théâtrale et partager au mieux la parole et les actions.

–
Photographie du spectacle Joueurs.
© Les Maladroits

–

–
Photographie du spectacle Joueurs.

© Les Maladroits

–
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ANNEXE 1 
 Activité cartographique 

Annexes

–
Carte d’Israël-Palestine.
© CC

–
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ANNEXE 2 
 Grille de lecture : « Jouer à un jeu de construction » 

Répondre aux questions suivantes collectivement, en précisant les prénoms quand il y a des avis différents.

QUESTIONS RÉPONSES DU GROUPE

Qui a joué ? Qui a observé ?

Combien de temps a duré la phase de jeu ?

Y a-t-il eu des silences ? Des blocages ?

Sur quoi ont porté les paroles ?

Y a-t-il eu des dialogues ? Des monologues ?

Quelles émotions sont apparues pendant le jeu ?

Quelles figures ont été réalisées avec le jeu de 
construction ? Y a-t-il eu destruction ? Coopération ? 
Organisation ?

Quels moments vous paraissent intéressants à retenir ? 
Préciser les gestes ou les paroles ?
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ANNEXE 3 
 Article de presse 

Consultez l’article de Guillaume Gendron, « En Cisjordanie, les olives de la colère » (Chroniques « Terres 
promises), paru dans Libération le 3 novembre 2020 : www.liberation.fr/planete/2020/11/03/en-cisjordanie-
les-olives-de-la-colere_1804411/ 

http://www.liberation.fr/planete/2020/11/03/en-cisjordanie-les-olives-de-la-colere_1804411/
http://www.liberation.fr/planete/2020/11/03/en-cisjordanie-les-olives-de-la-colere_1804411/


Les informations présentes dans 
ce dossier ont été fournies par la 
compagnie. 

Fédération de la MAYEnnE    FaL53

Mécènes et parrainsPartenaire
saison famille

Licences : 1-PLATESV-R-2022-008006 / 3-PLATESV-R-2022-008871

Contacter le secteur 
public et médiation :
Pour toute information plus précise sur les 
spectacles, ou pour élaborer ensemble 
votre projet…

  Virginie Basset
Petite enfance, jeunesse de 13 à 25 ans 
(collèges, lycées, étudiants), pratiques 
amateurs.

   02 43 49 86 87  
   virginie.basset@laval.fr

  Emmanuelle Breton
Enfance de 3 à 12 ans, publics spécifiques 
(santé, cohésion sociale, justice) et autres 
groupes constitués.

   02 43 49 86 94  
   emmanuelle.breton@laval.fr

-> Accompagnées de deux volontaires en 
service civique

   02 43 49 86 43

  Julie Letort
  Léony Massé- -Burgaud

  servicecivique.mediation.
jeunesse@laval.fr 
  servicecivique.mediation. 

enfance@laval.fr

 
34 rue de la Paix 
CS 71327 
53013 Laval Cedex

Accueil-billetterie : 
02 43 49 86 30 
letheatre@laval.fr

letheatre.laval.fr

CENTRE NATIONAL  
DE LA MARIONNETTE  
(EN PRÉPARATION)


